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L'Hiddenboy
o r a t o r i o  m u s i c a l  e t  p o t i q u eé

Comédien  Valéry Plancke

Musique   Magali Montier, Reda Brissel, Nicolas Moog

Lumières  Vincent Urbani

Texte  Brice Durand 

Costumes  Daniel Trento

mise en scène   Martine Waniowski et Brice Durand

«  U n  c h i e n  n o i r  e t  d sesp r  m a r c h e  d a n s  u n e  r u e  s o m b r e  e t  d pou r v u e  d e  n o m a d e s  q u ié é é é  

d ’ u s u e l  c o u r e n t  a p r s  d e s  c a v a l i e r s  b l e u s  c h e v a u c h a n t  d e s  nes  v e r t s .  C e t t e  r u e  m ’ e s tè â  

f a m i l i r e  j ’ y  s u i s  n .  R u e  d e s  p e u p l i e r s  d e  m o n  e n f a n c e  e l l e  a  a u j o u r d ’ h u i  c h a n g  d e  n o m .è é é  

R u e  d e s  t r o t t o i r s .  D e m a i n  j e  p a r s  e n  v o y a g e  e t  n e  m e  r e t o u r n e r a i  p a s .  »

« Dor navant  le  chien noir  s’appellera  Jojo  et  je  le  d vorerai  au prochain  croisement.  Qu’oné é  

en finisse de  nos il lusions trompeuses.  Le soleil  va  bient t se r veil ler.  D sespoir  deviendraô é é  

des  espoirs.  Nullement.  Tourne  et  tourne  encore  sur  toi-m me et  tu  d couvriras  la  directionê é  

de tes r ves. Alors je verse sur la terre tout ce qui me reste. Un fond de ranc ur me br le lesê œ û  

pieds. Ne m’oublie pas demain je pars.  »



L'HIDDENBOY, oratorio musical et po tiqueé
L ' h i s t o i r e

L'Hiddenboy, garçon caché, garçon, hideux.
L'Hiddenboy, hanté par la mort d'Isadora Duncan, lève le voile sur ses 
rêves inassouvis. Inavoués.
Dépassé par un monde qu'il se refuse à comprendre. 
Perdu  au  milieu  de  ces  autres  qui  l'ignorent,  il  vomit  les  mots  qui 
peuplent son cerveau. 
Le corps comme possédé.
La scène devient le miroir de ses fantasmes qui s'échappent par sa 
bouche, mélangés. 
Le miroir d'un monde. 
Le miroir d'un homme qui a perdu son chien noir, son identité et qui les 
cherchent dans les méandres de son esprit complexe.

L e  t e x t e  :  u n  p o i n t  d e  d pa r t ,  u n e  m a t i r e  s o n o r e  é è
e t  p o t i q u eé
Ecrire des mots jetables, des mots de l'instant tous aussi éphémères 
que le spectacle, dont le seul musée serait notre mémoire. Une sorte 
de puzzle dont l'émotion joint les différents morceaux entre eux.

U n e  c r i t u r e  m u s i c a l e / i d e n t i t  d u  s p e c t a c l eé é
L'univers musical est un personnage à part entière de l'écriture de Brice 
Durand. Il  sert d'effet miroir au texte et à ses personnages en quête 
d'identité, de véhicule d'émotions.

Avant  même  de  poser  un  mot  sur  le  papier,  il  imagine  un  thème 
musical,  une ambiance sonore,  qui  guideront  son travail  littéraire  et 
poseront les jalons de l'univers global de la pièce.

Fortement  inspiré  par  le  rock'n  roll,  il  échafaude  des  personnages 
doubles. Entre le réel et le rêve. La musique, les chansons qu'il insère 
au  milieu  de  ses  pièces  deviennent  le  reflet  onirique  de  ses 
personnages, l'exacerbation de leurs sentiments.



AMBIANCE SONORE - musique - voix

A m b i a n c e  s o n o r e

Nous ne voulons pas subir le silence imposé par le lieu théâtral afin qu'il ne perde pas tout son sens et sa puissance, mais le reconstruire afin  
qu'il  s'intègre au schéma émotionnel du personnage. Le son d'ambiance est très peu utilisé au théâtre,car contrairement au cinéma, le 
spectateur n'a pas toujours l'image qui permet de visualiser le lieu d'où est émis le son. Alors au théâtre, les sons d'ambiance doivent trouver  
dans leur code théâtral une autonomie d'évocation, de suggestion des lieux où se déroulent l'action, ne pouvant donc rarement s'appuyer sur  
l'image ou un décor naturaliste. Au cinéma, le son d'ambiance est un élément subordonné à l'image, alors qu'au théâtre il doit être à l'origine  
de l'image, en tant qu'élément narratif.

M u s i q u e  e t  V o i x
Persuadés que de la musique naît l'émotion, nous sommes attirés par des spectacles où s'entremêlent théâtre et musique, où cette dernière  
est présente sur scène au coeur de l'action. Où les musiciens deviennent comédiens, c'est à dire présents avec leurs corps au coeur de  
l'espace scénique. Ainsi nous mélangeons des praticiens aguerris dont la musique est l'activité principale et des comédiens pratiquant la  
musique occasionnellement. Nous aimons que ces  musicomédiens changent d'instruments, entament de leur côté une expérimentation 
autour de la création sonore tout en portant un personnage. Nous cherchons à aboutir à une symbiose totale entre l'écriture des mots et 
l'écriture des sons – considérant les mots, dans leur seconde phase, celle du plateau et de leur mise en corps, comme des sons qui doivent  
s'intégrer et se fondre dans la masse sonore du spectacle. Dans « L'Hiddenboy » le texte sera chanté/parlé.



 MISE EN SCENE

l a  p o t i q u e  d u  c o r p sé
Le texte et ses mots sont pour nous une matière mouvante au service 
d'un espace scénique sculpté par la lumière, le son, au service des 
corps et des émotions des comédiens. Ces mots, cette musique vont 
traverser le corps de l'acteur. Cette traversée va l'emplir d'émotions. Et 
le corps du personnage va s'en trouver bouleversé dans son identité. 
Une identité à la recherche d'elle même. Une identité louche qui  se 
surprend elle même, avant de surprendre le public. 

Créer ce personnage unique comme un mélange entre une rock star 
dénaturée, au corps tout en passion comme les corps de la tragédie 
antique, un personnage de spectacle et une personne sensible, perdue 
entre  deux  mondes,  perdu  entre  plusieurs  identités.  Homme  ? 
Femme ? Objet ? Jouer sur les troubles de la perception auditive et 
visuelle.

R o c k ' n  r o l l  –  u n  s p e c t a c u l a i r e  d ' a u j o u r d ' h u i  

Dans  ce  spectacle,  les  musiciens  et  la  musique  qu'ils  produiront, 
représentent  le  côté  caché  de  l'Hiddenboy.  Caché  dans  sa  tête. 
L'instrument  s’intégrera  donc  au  dispositif  scénique,  devenant 
accessoire ou décor, comme dans certaines expériences de Meyerhold 
dès les années 20. La batteuse, le guitariste et le bassiste seront sur 
scène. Nous avons donc envie de jouer avec la théâtralité physique de 
la musique. De la manière de faire de la musique. Faire du musicien un 
comédien.

S c no g r a p h i e  e n  m o u v e m e n té
La lumière doit être sèche, brute, éclairant rarement en faces, prenant 
les personnages de biais. La lumière doit morceler l'espace, qu'on ne le 
découvre que dans sa moitié, qu'il demeure du côté de l'étrange. La 
lumière ne doit pas affronter les personnages, mais les inonder et les 
accompagner dans leurs tribulations, à la recherche du mauvais angle, 
du mal-vu, de l'étrange et du difforme. Il faut prendre les personnages 
sous l'angle de leur cavité pour dénicher leur laideur sur le principe du 
détournement de la beauté : de l'abscons jaillit la lumière.



LA COMPAGNIE DES BESTIOLES

La musique a rapidement pris une place majeure au sein de notre travail. Elle est aujourd'hui indissociable à notre façon de 
concevoir le théâtre et au centre de notre processus d'écriture et de mise en scène. 

Au delà de tout propos, de toute histoire, il reste l'émotion. A partager avec le public. Le transporter ailleurs, physiquement. Il 
reste également les formes, les contours. La musique comme véhicule d'émotions. Au delà de tout signifiant, le mot devient note,  
la phrase un rythme.

Avec « L'Hiddenboy », il s'agit de poursuivre notre recherche entre théâtre et musique, en allant encore plus loin dans notre 
réflexion : placer la musique au centre de la scène. Réduire le théâtre à ses plus simples artifices : les mots. Ne pas raconter  
d'histoire de façon classique, mais laisser les mots, les phrases faire acte musical. Exploser. Faire vivre au spectacteur une 
aventure émotionnelle loin de toute narration. Entre onirisme et poétique.

Notre univers artistique est marqué à la fois par une recherche cinématographique et sonore (personnages à la Jarmusch, 
présence musicale, espaces sonores en décalage, jeux sur les troubles de la perception auditive et visuelle), lumineuse (lumière 
scénographique, vidéo, lumière en mouvement) et par un travail chorégraphique lié à l'espace, à l’émotion, au geste et au corps, 
au service de l'émotion et du spectaculaire.

2012-2013 : Participation au projet Rêves à tisser organisé par la Mandarine Blanche et la Méridienne de Lunéville
2010/2013 : L'Hiddenboy spectacle/performance de Brice Durand m.e.s. par Martine Waniowski et Brice durand
2012 : Blanche comme la neige d'après Grimm écrit et m.e.s. par M. Waniowski
2009 : Le stoïque petit soldat de plomb d'après Andersen écrit et m.e.s. par M. Waniowski
2008 : Quéquette blues adaptation de la BD de Baru m.e.s. par Martine Waniowski et Brice durand
2006 : Radio set de Brice Durand m.e.s. par Martine Waniowski et Brice durand
2005 : Des cheveux dans la soupe spectacle circassien et visuel pour arbre 
2004 : Tango la cruche à l'eau qu'à la fin elle se casse écrit et m.e.s. par M. Waniowski
2003 : La Mélodie de Brighton de Brice Durand m.e.s. par Martine Waniowski et Brice durand
2002 : La valse aux allumettes écrit et m.e.s. par Martine Waniowski 
2001 : Cassandre ou le menuet des cloportes écrit et m.e.s. Par Martine Waniowski
2001 : La java d’Arthur Lazar de Martine Waniowski m.e.s. par Augustin Bécard
2000 : Kuklos spectacle pluridisciplinaire dirigé par Thomas Coltat, Martine Waniowski, Augustin Bécard
2000 : Corps et tentations de Didier-Georges Gabily m.e.s. par Martine Waniowski
2000 : Max Gericke de Manfred Karge m.e.s. par Martine Waniowski



   L'EQUIPE

M a r t i n e  W a n i o w s k i ,  m e t t e u r  e n  s c n eè
Formée à l'Université Arts du spectacle de Metz (maîtrise), puis à l'Ecole Internationale de Théâtre Jacques Lecoq à Paris, elle participe à de  
multiples stages de danse contemporaine, de théâtre russe, et d'écriture. En 1997, elle fonde la compagnie des Bestioles. Dés lors, elle est  
metteur en scène, auteur, et comédienne des différentes créations de la compagnie. Intéressée par le théâtre contemporain et les formes  
pluridisciplinaires, elle met en scène des textes de Gabily, Karge, Durand, et des spectacles visuels alliant le cirque, le théâtre et la danse.

B r i c e  D u r a n d ,  a u t e u r  e t  m e t t e u r  e n  s c n eè
Issu de la Faculté des Sciences de Grenoble, puis formé à l'Université des Arts du spectacle de Metz, il rejoint en 1999 les compagnies de  
théâtre Viracocha et Bestioles, en tant que régisseur/créateur lumières.
Parallèlement, il participe aux courts-métrages de Nicolas Birkenstock et de Kevin Dresse comme preneur de son.
Sur la dernière décennie, il  fut régulièrement créateur et/ou technicien lumières des compagnies Plexus (théâtre), L'Assolatelier (vidéo-
danse), No Uzume (danse), Li (Luo) (danse bûtoh), Yuko Komunami (danse bûtoh). Sa recherche sur la lumière s'oriente dans un axe de 
peinture cinétique, inspirée des travaux de Len Lye, Malevitch, Mondrian, Rothko... Kandinsky.
Parfois auteur, il met en scène ses textes avec la collaboration de Martine Waniowski, directrice artistique de la compagnie des Bestioles.  
Jusqu'à présent, son écriture allie le théâtre et la musique rock (Kuklos, La Mélodie de Brighton, Double Flip, Radio set, Quequette Blues – 
adaptée de la B.D. de Baru, et dernièrement L'Hiddenboy). Il considère que l'écriture théâtrale doit se résumer à un simple et pur collage de 
syllabes.

Val ry Plancke, com diené é
Ancien athlète de haut niveau (natation), formé au métier d'acteur à la classe libre du Cours Florent sous la direction de Vincent Lindon,  
Redjep Mitrovista, Jean-Louis Trintignant (master class).
Stages avec Oskaras Korsuonovas et Michel Massé.
Metteur en scène et comédien dans la Compagnie Roland Furieux, il joue dans « Un caprice » et « On ne badine pas avec l'amour » de 
Musset, « exterminez toutes ces brutes » de Lindquist, et met en scène « Quartet » d'Heiner Müller.
Comédien pour le Théâtre du Jarnisy, il joue dans « L'Orélie » de Claudine Galéa, « Encyclopédie de l 'intime », « Juste la fin du monde », 
« La bonne âme de Setchouan » de Brecht.
Comédien également pour Carlos Dogman « La Mouche » de Vadim Levanov ; pour Radu Afrim « Mansarde à Paris avec vue sur la mort » 
de Visniec ; pour Ladislas Chollat « La cantatrice chauve » d'Ionesco ; pour Marja Leena « Je suis Adolph Eichmann » de Yutinen ; pour Illia 
Delaigle « Douleurs fantômes » de Sigariev.
Performances voix, chant, corps, image, son.



Magali Montier, com dienne, batteuseé
Formée en Arts du spectacle à Metz (maîtrise), et par différents stages de cirque, clown, danse contemporaine, acrobatie équestre et  
théâtre, dirigés par Eloi Recoing, Claude Victoria (cirque Pagnozzo), La compagnie Joseph Nadj, Pendule et Laurent Gutmann, elle est  
comédienne depuis 1998 enchaînant les créations dans la compagnie Pardès Rimonin dirigée par Bertrand Sinapi : « Le Schmürtz » de 
Boris Vian, « Conversation autour d’un poulet froid » , « Closet », et « Jeanne la pudeur » .
Depuis 2002, elle travaille avec la compagnie des Bestioles, et joue dans « La valse aux allumettes »,  « Le stoïque petit 
soldat de plomb » spectacles jeune public,  Radio set » et « Quéquette blues » de Brice Durand mis en scène par 
Martine Waniowski.

Nicolas Moog, musicien
Enfant il apprend à dessiner dans les bois, sur un tronc d'arbre et à l'aide d'un poignard. Milieu des années 1990 il quitte le système scolaire 
car il faut arrêter là les frais. Puis c'est sept ans passés au sein du duo « Elle l'a Mauvaise », qui ne connut jamais son heure de gloire, mais 
qui mena tout de même les deux amis sur les routes de France de Suisse et de Belgique, ou en résidence au Théâtre, Scène National de 
Mâcon.
Ensuite il fonde « Mr Verdun », one-man-band bluesy, qui se transforme en duo avec l'arrivée de Mrs Verdun; une ribambelle de disques 
autoproduits, tournées en Italie, Suisse, Allemagne et aux États Unis (passage au mythique Deep Blues Festival de Minneapolis).
En parallèle il fait paraître des bandes dessinées chez des éditeurs indépendants français, tels les Requins Marteaux ou 6 pieds sous terre. 
Quatre livres voient le jour, La Chronique (2004), Rose & les tatoués (2006), Le Poulpe (2008) et My American Diary (2009).

Reda Brissel, com dien, bassisteé
Comédien depuis 1993, il  participe à différentes créations : « Des portraits modèles » de N. Birkenstock, « La nuit au cirque » d’Olivier 
Py, « Liberté à Brême », « Kuklos » m.e.s par A. Bécard, Cie Viracocha., « A propos des noces… » de B. Brecht m.e.s par M.A. Sanz, « Le 
fou et la nonne » de S.I. Witkiewicz m.e.s par S. Guimarès Pinto, « Clair-Obscur » d’I. Horowitz m.e.s par H. Brouzeng, Cie Plexus, « La 
Mélodie de Brighton », « Radio set » et « Quéquette blues » de Brice Durand et « Tango la cruche à l'eau qu'à la fin elle se casse », « Le 
stoïque petit soldat de plomb »  m.e.s  par Martine Waniowski, Compagnie des Bestioles.

Clotilde Ast, charg e de production é
Formée à l'Université Arts du spectacle de Metz, elle est diplômée d’un DESS Expertise et médiation culturelle (2004). Tour manager du  
groupe « Le Singe Blanc » depuis 2003.
Responsable logistique et accueil des artistes pour le festival de danse contemporaine Cour des Capucins (Luxembourg) en 2003 et 2004. 
Organisatrice du festival de musiques actuelles L’Entonnoir Insomniaque depuis 2005. Et chargée de production auprès de la compagnie 
des Bestioles depuis 2004.

Vincent Urbani, cr ateur lumi resé è
Créateur lumières depuis 2000, il  est engagé dans plusieurs compagnies :  Boïas Frïas,  Tamanoir,  Makeuvisch, Théâtre du Centaure,  
L'Escabelle, Pardes Rimonim... Au sein de la Compagnie des Bestioles, il  crée les lumières de « La valse aux allumettes » 2002, « La 
Mélodie de Brighton » 2003, « Radio set » 2006, « Le stoïque soldat de plomb »2009.
Il est également bassiste au sein du groupe « Le Singe Blanc ».
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